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À mon père : Gracias Papi, te amo ! (1938-2022)

À ma mère, qui a insisté pendant des années
pour que je m’initie à la métaphysique…
Mami, te amo, fue gracias a ti que todo comenzó !


Introduction


Enfant, je trouvais ma vie plaisante par beaucoup d’aspects, je m’amusais énormément. J’étais une petite fille joyeuse. Pourtant, dans le même temps, j’avais souvent de fortes fièvres d’origine inexpliquée, qui nécessitaient que j’aille à l’hôpital régulièrement et prenne des traitements lourds. Je me souviens de l’année de mes 7 ans comme d’une année de douleurs, de piqûres et de prises de médicaments très forts. D’autant plus qu’un grave accident domestique avait failli me faire perdre l’œil gauche. Il a été sauvé mais j’ai perdu, de façon définitive, 80 % de sa vision.

À un moment donné, j’en ai eu assez et j’ai dit à ma mère : « Je suis fatiguée de tout ça, je décide que je ne serai plus malade »… Et effectivement, c’est ce qui s’est passé. Et pourtant, je ne connaissais rien à l’époque des lois de la création ou du développement personnel.

Quelques semaines plus tard, on a détecté par « hasard » l’anomalie physiologique qui provoquait des infections et donc ces montées de fièvre mystérieuses et j’ai pu être opérée, laissant derrière moi les années de souffrance.

Sans le savoir, la petite fille que j’étais avait mis en mouvement une puissante force millénaire et inconnue de la majorité des personnes, que j’appelle « la science des miracles ». À l’époque, je n’étais pas consciente de son existence.

Toutefois c’est avec la force de l’innocence et la foi indéfectible que peuvent manifester les enfants que j’ai décidé de mettre fin à ma maladie et à mes problèmes de santé.

Cela les a vraiment arrêtés… Cependant, les épreuves se sont succédé, les unes après les autres, dans d’autres domaines de ma vie.

À partir de mes 11 ans, mes parents ont rencontré de grandes difficultés financières, une sorte d’effondrement économique qui dure encore aujourd’hui – c’est d’ailleurs nous, les enfants, qui entretenons nos parents.

Réagissant à cette souffrance financière, j’ai décidé à 17 ans de prendre ma vie en main et de partir à Caracas, la capitale du Venezuela, pour commencer à travailler. J’ai payé toutes mes études en travaillant et, depuis cet âge, je subviens à mes besoins. J’étais devenue autonome et pourtant, les « galères financières » semblaient faire partie de ma vie. L’argent était toujours un problème pour moi. Et puis un jour, comme pour la maladie, j’en ai eu assez. Assez de courir après l’argent.

Je me souviens parfaitement du jour où c’est arrivé, je venais d’avoir 40 ans. Mon banquier m’appelait encore une fois parce que j’étais à découvert et me dit : « Il faudrait que vous approvisionniez votre compte, sinon cela va générer des frais très élevés. » Seul souci, je n’avais pas d’argent, nous n’avions pas assez pour vivre, mes enfants et moi. Comme quand j’avais 7 ans, j’ai ressenti que je n’en pouvais plus de cette situation, que le fait de me maintenir dans ces difficultés n’était pas juste envers moi-même, et que cela ne m’honorait pas. J’ai ressenti très fort en moi la révolte, comme un « STOP, PLUS JAMAIS ÇA » qui sortait du fond de mes entrailles.

À 7 ans, la petite fille que j’étais avait partagé avec sa mère sa décision de choisir la santé et de laisser aller la souffrance et la maladie. Cette fois-ci, c’est à moi-même que j’ai dit : « C’est fini ! Je dis adieu à mes problèmes économiques, maintenant. Je choisis de manifester l’abondance et la richesse que je mérite. »

La magie a opéré à nouveau. À cette époque, j’étais déjà thérapeute à mon compte et « miraculeusement », après ce ras-le-bol et l’affirmation qui s’en étaient suivis, les clients ont commencé à arriver et mes consultations se sont remplies peu à peu. Pour tout vous dire, plus jamais je n’ai eu d’appel de mon banquier pour m’annoncer que mon compte était dans le rouge.

Depuis, plusieurs événements de la sorte sont survenus dans ma vie, que ce soit au niveau de mon couple, de la relation à mes enfants ou encore d’autres aspects. À un moment, cela m’a intriguée, j’ai voulu comprendre et j’ai commencé à étudier ces phénomènes, car je me suis dit que cela pouvait être intéressant d’en avoir la clef, que je pourrais l’utiliser selon mes besoins, partout dans ma vie pour dépasser mes difficultés. Ainsi, j’ai cherché ce qui s’était passé à chaque bouleversement pour essayer de trouver un point commun entre tous et j’ai lu différents livres sur le sujet. Comment avais-je fait pour créer ces événements ? Étaient-ils reproductibles ? Existait-il une technique, une méthode ? Je me suis rendu compte que ces événements et leurs conséquences positives dans ma vie n’étaient pas des coups de chance ou des grâces tombées du ciel : ils faisaient partie d’un processus et nous pouvions les reproduire…

Bien sûr, cela m’a pris quelques années pour en comprendre le fonctionnement.

D’abord, j’ai réalisé qu’il s’agissait d’un état spécifique en moi… Que c’était une fréquence en moi qui créait ces événements, un état d’être particulier, comme une vibration. Le souci, c’est que cela semblait aléatoire, parfois cela fonctionnait, d’autres fois non, même en suivant scrupuleusement les protocoles décrits dans certains livres. Mais alors, la loi d’attraction, est-ce que ça marche ou pas ? Y avait-il quelque chose que je ne voyais ou ne comprenais pas ?

En 2012, j’ai fait une découverte majeure. J’ai compris que cette vibration avait toujours été présente en moi depuis mes 7 ans et même depuis toujours. En fait mon âme, elle, vibrait toujours à cette fréquence, mais moi, Ana, la petite humaine, pas toujours…

Pourquoi ? Parce que j’ai été conditionnée : mon éducation, ma culture, mes expériences de vie, mes souffrances et les conclusions que j’en ai tirées m’ont formatée. J’appelle tous ces conditionnements et ces formatages « les matrices de limitation », et les croyances du genre : « Je n’ai pas le droit à cela », « Je ne suis pas digne de ceci », « Je suis coupable de quelque chose mais je ne sais pas bien de quoi » sont un des modes d’expression de ces matrices. D’ailleurs, quand j’étais petite, j’allais tous les dimanches à l’église. J’entendais tellement souvent que nous étions des pécheurs, que nous portions tous le péché originel – et plus encore les femmes, dans la lignée d’Ève ayant provoqué la chute de l’Homme –, que cela a peut-être influencé des croyances en moi telles que : « Je ne mérite pas l’abondance, la richesse et même simplement le bonheur, parce que je suis une mauvaise personne. » Cette sensation d’être punie parce que je n’étais pas assez bien, je l’ai portée très longtemps.

Quand j’ai réussi à m’extirper de cette croyance en particulier, je me suis confrontée à d’autres. Des croyances pseudo-spirituelles, selon lesquelles, d’après certaines sources, « la matière n’est pas spirituelle ». Par le plus grand des « hasards », mon père, avec ses problèmes d’argent, me répétait la même chose.

Comme je l’expliquais, mon âme vibre à des fréquences très élevées (la vôtre aussi, cher lecteur) et, pourtant, tous ces conditionnements m’ont longtemps maintenue déconnectée de cette vibration et de sa puissance (et vous aussi, cher lecteur). J’ai eu besoin de me couper de toutes ces fausses visions de moi-même et de la vie. Cela n’a pas été facile et m’a pris plusieurs années. Leur profondeur est telle que je crois qu’il m’en reste encore, mais heureusement beaucoup moins qu’il y a quelques années.

Aujourd’hui, je suis bien déterminée à restaurer cette vibration en moi, intégralement. Quelque chose me dit que c’est le bon chemin. Avancer vers la lumière de ce que je suis réellement et en même temps me libérer de toutes ces croyances qui font que j’ai peur de ma propre puissance… Retrouver ma foi d’enfant, la certitude que l’expression joyeuse de mes aspirations est bonne pour le monde. C’est la foi qui est aujourd’hui en train de germer dans mon cœur de femme mature.

Je commence à comprendre le processus et à produire, avec de plus en plus de précision, des résultats intentionnels dans ma vie.

Ainsi, en 2012, j’ai créé un événement en ligne, « le Sommet de la conscience ». J’y mettais en application ce que j’étais en train d’apprendre. J’insufflais cette fréquence à mon projet, je me libérais de mes croyances limitantes, et, dès le début, le sommet a été une réussite. Je lui ai insufflé cette fréquence. J’ai eu besoin de faire un grand travail pour débusquer et accueillir mes croyances limitantes, et dès le début cela a fonctionné… Même s’il a fallu plusieurs ajustements.

Plus je maintenais cette énergie, plus mon quotidien devenait simple et fluide. La vie dans cette énergie était vraiment plus agréable. Ce n’était pas des choses grandioses, c’était des choses simples du quotidien, de petites célébrations, qui auraient presque pu passer inaperçues si on les regardait séparément… Néanmoins lorsque je les additionnais, elles finissaient par changer ma qualité de vie. Je suis sortie de la survie, de la « galère », j’ai commencé à vivre et à bien vivre… dans la fluidité, la douceur et la gratitude.

En 2016, je me suis sentie prête à partager ma méthode pour la première fois. Étant très pragmatique, je l’ai d’abord partagé lors d’ateliers intitulés « Créez votre année avec la nouvelle loi de création » avec les personnes que j’accompagnais qui avaient en commun le souhait de se connecter à leur pouvoir créateur et de transformer leur vie. J’ai demandé à tous de me faire des retours sur expérience et ceux-ci ont été très encourageants. Ces personnes ont partagé avec moi les réels changements intervenus dans leur existence.

La même année, une maison d’édition m’a contactée et m’a proposé d’écrire un livre sur la loi d’attraction. Pourtant j’ai refusé. Un autre sujet me paraissait prioritaire à l’époque, celui de la guérison des blessures. Car j’étais (et je suis toujours) consciente que c’est la première chose qui nous empêche de vivre la vie que nous souhaitons. Mon livre Guérir de ses blessures émotionnelles a vu le jour en 2017 et s’est accompagné en 2019 du jeu 77 cartes pour se guérir de ses blessures émotionnelles, en collaboration avec ma fille Alicia qui avait alors 15 ans. Les deux ont été très bien accueillis par le public.

Puis, la vie m’a mise au défi quelques fois encore, afin de m’aider à pousser toujours plus loin ma compréhension d’une des lois de l’univers la plus fondamentale et qui semble même définir la physique quantique.

À un moment, j’ai senti qu’il était temps…

En 2022, je me suis donc sentie prête à partager avec vous le résultat de plus de douze années de recherches, de lecture, d’accompagnements et d’expériences. Ce que vous allez retrouver dans ce livre a complètement transformé ma vie et a contribué à bouleverser, pour le meilleur, celle des milliers des personnes qui ont suivi mes stages.

Aujourd’hui ce livre est entre vos mains… et je peux supposer qu’il y a une très bonne raison à cela.

Je vous invite de tout mon cœur à vivre la meilleure vie possible (vous le méritez), à vous libérer des chaînes, des blessures et des croyances limitantes pour rayonner pleinement ce que vous êtes véritablement… Pour être le maillon d’une société plus lumineuse. Ce monde a besoin de vous.






Chapitre 1

Que le miracle soit


Selon Wikipédia, un miracle est « un fait extraordinaire, dépourvu d’explication scientifique qui est alors vu comme surnaturel et attribué à une puissance divine. Il est accompli soit directement, soit par l’intermédiaire d’un serviteur de cette divinité. Il s’agit là d’une notion religieuse non reconnue par la science pour laquelle le concept de phénomène inexplicable (généralement associé aux miracles) n’existe pas ». Les miracles seraient « une dérogation aux lois de la nature ».


QU’EST-CE QU’UN MIRACLE ?

Ceux que j’aimerais vous présenter et vous aider à matérialiser dans ce livre ne sont pourtant pas des entorses aux lois de la nature, comme marcher sur l’eau ou changer l’eau en vin. Ici, il s’agit d’une quantité de petites et de grandes situations, d’émotions, de ressentis, de rencontres, de synchronicités… qui redonnent à notre vie son côté magique et qui peuvent enchanter notre quotidien.

D’après un sondage de l’Ifop1 effectué en 2004, 42 % des Français croient aux miracles2. J’aimerais que ce nombre soit en forte croissance et j’aspire à ce que vous fassiez partie, après la lecture de ce livre, de ceux qui y croient et surtout de ceux qui savent en produire.

La loi de Littlewood3 stipule qu’une personne peut s’attendre à vivre un événement extraordinaire, un miracle, environ une fois par mois.

Selon Littlewood, un miracle est un événement exceptionnel d’une importance particulière se produisant à une fréquence d’un sur un million. Il suppose que pendant les heures où un humain est éveillé et alerte, il verra ou entendra un « événement » par seconde, qui peut être exceptionnel ou pas. Littlewood suppose qu’un humain est en alerte environ huit heures par jour. Par conséquent, il fait l’expérience d’un million d’événements en trente-cinq jours. En acceptant cette définition, on peut s’attendre à observer en moyenne un événement miraculeux tous les trente-cinq jours. Si l’on suit ce raisonnement, les événements apparemment miraculeux sont réellement courants ! Avec la science des miracles, ils peuvent l’être davantage.

Pour moi, le miracle est une exception de vie qui peut rendre notre vie extraordinaire. Il est toujours le résultat d’une intervention divine, car nous sommes des êtres divins.

Le miracle est souvent décrit comme une grâce, comme un événement extérieur sur lequel nous n’avons aucun pouvoir, ni contrôle. Quelque chose qui tombe du ciel. On ne sait jamais quand et comment cela arrive. Dans les religions, la notion du mérite y est souvent pour quelque chose. Dieu nous a entendus prier ou il a eu de la compassion pour nous et il produit le miracle. Dans la science des miracles, vous pouvez incarner des fréquences, des vibrations hautes, qui vous permettent de vivre dans la synchronicité, vous pouvez en avoir la maîtrise, même si, bien sûr, il y a une partie mystérieuse. Nous pouvons vivre ces fréquences tout en ne sachant pas ce qui se produira et comment. C’est exactement ce qui rend ce processus magique.

Bien sûr, pour pouvoir l’apprécier vous avez besoin de lâcher le contrôle et de pénétrer, en confiance, dans le courant de la vie. Ne vous inquiétez pas si vous n’y arrivez pas pour l’instant. Une des intentions de ce livre est de vous y aider.

De nombreux événements peuvent transformer positivement notre vie, même s’ils ne nécessitent pas d’intervention divine ou d’aller contre les lois de la nature, ce qui ne les rend pourtant pas moins glorieux et divinement orchestrés.

Par exemple, recevoir un don financier d’une source inattendue alors que je vivais une crise financière, cela m’est arrivé plusieurs fois. Ce n’est pas un miracle au sens propre, car aucune des lois naturelles de l’univers n’a été transgressée pour que ce don puisse avoir lieu. Néanmoins, cela a mis de la douceur dans ma vie et dans celles de mes enfants et pour moi, cela constitue, par ce seul fait, un miracle. Une éclipse n’est pas non plus un miracle, bien que ce soit rare et merveilleux.

Les miracles sont accessibles à tous. Nous sommes des faiseurs de miracles. Pour moi l’essence de l’être humain est divine. Nous portons TOUS une conscience spirituelle énergétique et nous sommes connectés à une source intarissable d’amour, de force, d’énergie vitale, d’abondance, de prospérité, d’harmonie… Dans notre quotidien nous faisons l’expérience d’une infime partie de la puissance, de la grandeur et du mystère qui repose en nous.

Une expérience scientifique démontre, à mon sens, parfaitement le lien entre la physique et notre vibration, conscience et présence humaines. Il s’agit de « l’effet fantôme ».




L’EFFET FANTÔME DE L’ADN

Cette expérience a été menée par un physicien russe, Vladimir Poponin, au début des années 19904. Il voulait investiguer la relation entre l’ADN humain et la matière dont notre monde est constitué.

Son expérience consiste à prendre un tube en verre et à provoquer le vide à l’intérieur (en retirant l’air). Dans le tube, il reste alors des photons, de petites particules de lumière. Poponin mesure ensuite la répartition du champ de photons dans le tube en faisant passer un laser à travers. En étudiant le laser obtenu après son passage dans le tube et en le comparant à celui émis, Poponin déduit par ses calculs que les photons sont répartis aléatoirement. Tout va bien, c’est le résultat attendu.

Maintenant, son équipe scientifique place de l’ADN humain dans le tube. En faisant passer un laser à l’intérieur du tube, les chercheurs s’aperçoivent que le laser se courbe et est affecté par le champ créé dans le vide par l’ADN. En fait, ils comprennent que les photons dans le tube ont l’air de s’agencer en fonction de l’ADN présent. Le laser se tord et semble suivre les courbes des hélices de l’ADN. L’ADN humain modifie donc l’agencement du champ de photons environnant.

Ensuite, les chercheurs retirent l’ADN du tube. Ils s’attendent alors à constater que le champ invisible est redevenu normal et que le laser n’est plus affecté, comme avant qu’on ait mis l’ADN dans le tube. Eh bien non ! Même après avoir retiré l’ADN, le champ de photons est toujours altéré d’une manière anormale. Ainsi, le champ invisible est impacté par la présence de l’ADN, même une fois qu’il est retiré ! Il est affecté de manière résiduelle par sa présence passée. C’est ce qu’on appelle l’ADN fantôme. L’effet a été mesuré avec des lasers différents, et perdure jusqu’à un mois après le retrait de l’ADN.

En conclusion, l’ADN humain et donc, par extension, l’humain, a un impact sur le monde extérieur qui l’entoure. L’ADN humain laisse une trace de son passage dans un champ invisible (même une fois retiré, le champ invisible est marqué de sa présence).

Le plus surprenant est que tous les résultats indiquent que NOTRE ADN n’est soumis à aucune limitation. Je ne sais pas quel type d’ADN a été utilisé pendant cette expérience, mais probablement celui d’une personne ordinaire. Alors si l’ADN de n’importe quel être humain peut influencer la matière même de façon résiduelle, imaginez-vous ce que peut faire l’ADN d’une personne qui travaille consciemment sur elle en supprimant ses freins et ses blocages et qui connaît la puissance de sa divinité ? Vous êtes capable d’influencer, de changer et de transformer de manière définitive le monde qui vous entoure et je vous invite à travers le parcours que je vous propose dans ce livre à créer un véritable impact dans votre environnement, à faire une différence dans votre vie. Vous en avez besoin et le monde aussi.




LE POUVOIR DE LA PRÉCIPITATION

Quand j’avais 13 ans, j’ai découvert le fascinant monde de la métaphysique : c’est la branche de la philosophie qui aborde les questions fondamentales et les principes premiers de l’être, de l’identité et du changement. Elle explique la causalité entre les choses. Elle questionne la connaissance du monde. C’est dans la métaphysique que j’ai entendu pour la première fois qu’il existait une science appelée « la précipitation ».

Qu’est-ce que la précipitation ? La précipitation existe dans la chimie ; c’est une réaction au cours de laquelle le mélange des deux liquides crée une matière solide.

Dans le cas qui nous intéresse, la précipitation, c’est l’art d’attirer dans la réalité physique et tangible des potentialités, des opportunités (par exemple un travail qui résonne avec votre mission de vie), qui n’existent pas encore dans le monde manifesté, mais aussi, à partir de nos désirs et de nos besoins :


	des états (la paix, l’enthousiasme…) ;


	des personnes (une compagne ou un compagnon, un associé pour votre projet, des amis…) ;


	des biens (de l’argent, une maison…) ;


	de la connaissance (comment écrire un livre, une méthode…) ;


	de la guérison (d’une souffrance physique ou émotionnelle, d’une blessure, d’une croyance) ;


	de la libération (des freins, des blocages, des limitations) ;


	de la conscience (la compréhension d’une situation, la vibration à une fréquence plus élevée, la lumière, des prises de conscience)…




Selon la métaphysique, tout ce que nous voulons attirer à nous existe déjà en « potentiel » dans un autre plan d’existence, on appelle cela « la substance cosmique universelle ». C’est-à-dire que tout ce que nous pouvons désirer ou tout ce dont nous pouvons avoir besoin appartient déjà au domaine du possible ; nous sommes en quelque sorte des canalisateurs de ces informations ou fréquences. Nous avons la capacité de les rendre concrètes, notre travail est de permettre que cela arrive jusqu’à nous.

[image: ]

Certains maîtres sont capables de le faire, mais vous n’avez pas besoin d’avoir atteint un niveau de conscience exceptionnelle pour y arriver. Vous y êtes probablement même déjà parvenu de manière inconsciente.

Il y a quelques années, je voulais construire des programmes sur la guérison des blessures émotionnelles ; c’était bien avant la mode des programmes en ligne. Au début, cela me paraissait impossible, j’avais la croyance que je pouvais aider quelqu’un à guérir de ses blessures seulement en présentiel, pour moi ce n’était pas possible de guérir seul devant une vidéo. Et en même temps, je voulais trouver la façon, car je savais qu’il y avait beaucoup de personnes qui en avaient besoin et que, mon temps étant limité, je ne pouvais aider qu’un nombre restreint de personnes. Je me suis rappelé les principes de la métaphysique et je me suis répété : « Si je peux le penser, l’imaginer, le désirer… c’est parce que je peux lui donner forme » et je n’ai plus pensé à cela pendant plusieurs mois.

Un jour, j’ai eu une première idée sur la manière de faire. C’est comme si cette idée m’avait connectée à l’information. Par la suite, j’ai eu l’impression que je la « téléchargeais » sous la forme de pensées très concrètes quant à la façon de faire des programmes en ligne qui soient vraiment utiles et efficaces. J’ai commencé le travail sans avoir toutes les pièces du puzzle et peu à peu une méthode très cohérente est apparue. Quelques mois après, j’ai fini mon premier programme, « Guérir de ses blessures émotionnelles », qui a aidé plus de 1 000 personnes à avancer sur le chemin de la guérison.

En ce moment, je suis en train de reproduire le processus avec l’écriture de ce livre. J’écris aujourd’hui la première page. Avant de commencer à écrire ce livre, je savais qu’il existait déjà quelque part ; en réalité, je suis en train de le « télécharger » et de lui donner forme dans le concret.

C’est la même chose pour tout ce que vous voulez voir apparaître dans votre réalité tangible. Tout ce que vous désirez, ce à quoi vous aspirez, dont vous avez besoin, existe déjà quelque part dans le non-manifesté. Je parlais de la conception d’un livre, mais ce principe s’applique à tout :


	au travail ou à la mission de vos rêves ;


	à la maison ou au foyer permettant de rendre confortables votre vie et celle de votre famille ;


	à l’idée de génie pour donner vie à un projet ;


	à la guérison de vos blessures du passé ;


	à la santé parfaite ;


	au partenaire avec qui vous avez envie de célébrer la vie ;


	à l’atteinte du niveau suivant de votre conscience, etc.







LES ÉTAPES DE LA SCIENCE DES MIRACLES


La force de l’intention et des prototypes

Dans le champ de tous les possibles (c’est-à-dire dans tout ce qui est imaginable et réalisable au-delà même de notre imagination), il existe quelque chose que nous pouvons appeler « l’idée divine » qui est l’esprit divin. Dans cet endroit il y a les « prototypes », les « projets », que l’on peut appeler aussi les « archétypes » ou encore les « potentialités » de tout ce qui existe sur cette dimension et aussi de tout ce qui pourrait, à un moment donné, voir le jour et qui n’est pas encore manifesté. En fait, c’est la graine, ou le projet, de tout ce qui existe ou peut exister. Ces prototypes sont faits de la même substance universelle qu’on appelle « la conscience ». Ils gravitent sur le plan mental. Ils sont parfaits, précis, intelligents et en harmonie avec toute la création. Et ils existent dans un nombre infini. Ces prototypes contiennent toute la créativité dont l’univers est capable.
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Ils sont bien évidemment en lien avec une fréquence : nous pouvons alors canaliser des idées divines en lien avec la réalité et la fréquence avec laquelle nous et la planète vibrons. Pour vous donner un exemple, un ingénieur du XIXe siècle ne pouvait pas canaliser l’idée d’une voiture électrique, car nous n’avions pas l’évolution technologique permettant de la réaliser.

Néanmoins, des êtres exceptionnels tels que Léonard de Vinci ont été capables d’attirer à eux des prototypes avant-gardistes, réalisables seulement plusieurs siècles après leur conception, comme l’hélicoptère et d’autres inventions géniales pour l’époque. Ces inventions que Vinci et d’autres ont été capables d’entrevoir ne correspondaient pas à la vibration de l’époque. En résumé, cela veut dire que ces idées sont accessibles à l’humanité au fur et à mesure de son avancée en technologie et en conscience. Et c’est la même chose au niveau individuel.

Dans nos vies il y a une progressivité, l’être humain dès sa naissance et même avant est connecté avec le champ des possibles. Regardez par exemple comme un petit enfant est capable d’apprendre plusieurs langues en même temps, car en réalité il ne les apprend pas, il les « télécharge ». Cette conscience est très importante pour accompagner un enfant dans son développement. Nous sommes seulement à l’aube de la compréhension cognitive de l’être humain et de ses infinies potentialités. Quand je me connecte au champ des possibles, je vois des écoles du futur où les enfants apprendront de cette façon, et nous verrons alors comment les méthodes d’apprentissage, utilisées aujourd’hui par l’Éducation nationale notamment, brident véritablement les innombrables capacités de nos enfants. Cela viendra, nous le verrons sûrement de notre vivant. En tout cas, je l’espère !

Attirer à votre conscience ces prototypes est assez simple, ils gravitent autour de nous comme de l’information sous forme d’idées, de prises de conscience, d’épiphanies, de fulgurances qui peuvent être convoquées à tout moment. D’ailleurs nous le faisons constamment, vous l’avez fait un nombre incalculable des fois.

Ces prototypes ne sont pas seulement des innovations à concevoir, en fait tout ce que nous voulons être et avoir se trouve dans le champ des possibles de la conscience universelle, sous forme de prototype. Cela peut être des choses matérielles, une invention, une maison, un travail, mais aussi des états d’être comme la paix.

Le fait de comprendre que ces prototypes existent est déjà le premier pas. L’être humain est avant tout un canalisateur de ces nuages informationnels et comme je vous l’ai dit précédemment, cela peut se concrétiser sous plusieurs formes. Il peut s’agir d’événements inattendus qui paraissent sortis de nulle part et qui nous facilitent la vie.

Quand j’ai voulu aller vivre en France, nous étions en 1997. Je n’avais pas l’argent pour le faire. Je venais de passer une période de « traversée du désert », je me trouvais au chômage et sans le sou. À l’époque, j’avais des croyances très limitantes sur ma capacité à générer de l’abondance et je vivais souvent des situations économiques très compliquées, telles que ne pas avoir l’argent pour payer mon loyer. Je connaissais depuis plusieurs mois un Français au Venezuela dont j’étais amoureuse et qui m’invitait à le suivre en France. Le plan était vraiment alléchant, sauf sur un point : je n’avais pas les ressources financières pour le faire.

J’avais commencé la pratique de la création délibérée quand j’avais seulement 13 ans, j’avais une grande connaissance dans le domaine, seulement je ne pratiquais pas souvent, cela restait assez mental et pour autant, je savais comment faire. Alors à cet instant je me suis dit : « J’ai envie d’aller en France et de suivre mon amoureux » et j’ai ressenti que mon envie et l’amour que j’éprouvais pour cet homme me donnaient des ailes.

Aujourd’hui je comprends que le fait d’être amoureuse avait produit en moi un état de fréquence élevée, ce qui m’a permis de monter en vibration, et ensuite l’idée divine a trouvé son chemin jusqu’à moi : j’étais avocate et j’ai eu « l’idée » de proposer à plusieurs avocats de travailler comme free-lance pour eux en faisant des recherches et en rédigeant des documents qui leur étaient utiles et prenaient énormément de temps. Je crois que j’ai été la première personne au Venezuela à offrir ce genre de services. J’ai commencé à appeler un de mes anciens chefs pour lui demander si par « hasard » cela l’intéressait. Sa réponse m’a surprise : « Tiens, c’est drôle que tu m’appelles. Oui, j’aurais besoin que tu me fasses plusieurs documents. » Ce travail a connu beaucoup de succès ; en seulement deux mois j’ai pu collecter l’argent nécessaire pour payer mon billet et mon voyage.

Vous aussi, vous pouvez imaginer ces prototypes avec votre mental.

J’ai des amis qui voulaient créer un écolieu, et une des premières fois qu’ils se sont rencontrés, ils se sont amusés, dans le vrai sens du mot, à imaginer le lieu. Où se trouverait-il ? Sur quel type de terrain ? Combien de mètres carrés ? Les constructions existantes ? Le prix ? Ils sont même allés plus loin, ont imaginé le type de personnes qui seraient attirées par le projet, les activités à proposer… Vous ne serez pas surpris si je vous dis que le lieu existe aujourd’hui et qu’il est vraiment très ressemblant à ce qu’ils avaient alors imaginé.

Vous pouvez imaginer des prototypes de tout ce que vous souhaitez, bien que, selon moi, les prototypes les plus intéressants soient ceux qui vous transforment vous-même : qui aimeriez-vous devenir ?

J’ai été mariée pendant cinq ans, c’était le moment où j’ai connu le plus de souffrance de toute ma vie. Mon ex-mari a eu beaucoup de mal à accepter son statut d’homme marié, il se sentait « pris au piège » et il me l’a fait payer. J’ai fait mon possible pour que ce mariage tienne et fonctionne, mais à un moment j’ai senti que mes enfants et moi méritions autre chose. Quand j’ai annoncé à mon mari ma décision de divorcer, cela a été un vrai choc pour lui. Alors, il a résisté au divorce comme il avait résisté au mariage. Le mariage avait duré cinq ans et le divorce en a duré sept. Au milieu de cette tempête, je me sentais triste et désespérée et je ne voyais pas le moment où tout cela s’arrêterait.

Je me suis alors rappelé que je pouvais « faire descendre » des états d’être et à partir de ceux-ci construire mon futur. Pour ce faire, j’ai utilisé des procédés, que je partagerai avec vous plus tard dans le livre, pour trouver un peu de paix. Cela a été compliqué étant donné la situation, et en même temps, quelque chose en moi s’est un peu apaisé. Je passais du temps à imaginer l’après, le moment où je serais passée à autre chose, où je me sentirais en paix, libre, sereine, plus évoluée. Je me voyais dans un instant et dans un lieu précis : je me visualisais marchant toujours dans la même rue, en face de chez moi, et je marchais en me sentant libérée. Quelques années après, j’ai pris conscience que je vivais le moment que je voulais vivre des années auparavant.

Rappelez-vous que, dans le plan des prototypes, tout ce que vous souhaitez existe déjà, et qu’ils attendent le moment où vous serez prêt à les manifester.


EXERCICE

POUR PRÉCIPITER VOTRE PROTOTYPE


Asseyez-vous tranquillement et connectez-vous au prototype que vous souhaitez voir incarné, je vous rappelle que ces prototypes ne sont pas seulement des choses, mais aussi des états, de la guérison, de la sagesse, etc.

Cela consiste à imaginer avec votre mental le projet qui, au départ dans les grandes lignes, crée une espèce de grand plan de l’architecture de votre projet. Par exemple, en ce moment les reconversions professionnelles sont très fréquentes ; si tel est votre souhait, vous pouvez vous visualiser d’abord en train de faire la transition de façon harmonieuse. Ce n’est pas grave si vous n’avez pas tous les détails. Avez-vous déjà une idée de votre nouvelle vie professionnelle ? S’agit-il d’un nouvel emploi ou de vous lancer comme indépendant ? Dans le même secteur qu’aujourd’hui ou dans un autre complètement différent ? S’agit-il d’un travail à temps plein ou partiel ?

Posez-vous toutes les questions pour créer le plan général de votre projet. Si vous avez déjà l’idée générale, je vous invite à aller plus loin et à concevoir les détails. Si vous voulez être thérapeute, quel type de soins ? En cabinet ? À distance ? Si vous cherchez un endroit, quelles sont les caractéristiques ? Combien de mètres carrés, à quel prix ? Dans quelle partie de la ville ? Vous pouvez aller plus loin en imaginant combien de personnes vous aimeriez recevoir pour débuter.





Une chose importante est que le prototype a besoin d’être réalisable pour vous. Je me souviens d’une de mes élèves de stage qui me disait : « J’aimerais trouver un emploi où je parle anglais. » Je lui demande : « Tu parles anglais ? » Et elle me répond : « Non ! »

Cela peut sembler amusant, mais parfois nous ne sommes pas réalistes et nous ne tenons pas compte de certains détails importants.

Au début de la précipitation d’un projet, il est fragile, c’est comme un bébé. Le mieux est donc d’en prendre soin. Même si vous pouvez changer certains détails et affiner de plus en plus votre prototype, évitez de le changer totalement, car cela serait un autre projet ; ou de le raconter à des personnes qui ne croient pas en vous et qui vous critiquent, vous jugent ou projettent leurs peurs sur vous. Vous avez besoin de protéger votre prototype comme vous le feriez avec un nouveau-né.




Devenir son intention : le point zéro

Un des pouvoirs de l’être est la concentration d’énergie. Nous avons besoin de concentrer l’énergie pour pouvoir la manifester. Et pour le faire nous utilisons l’intention.

Une intention puissante est déjà la réalisation d’une bonne partie du processus, elle peut déclencher des synchronicités, vous guider vers de la connaissance, des états d’être en vous, des personnes, des opportunités, qui peuvent générer les résultats que vous attendez.

Pour cela, un premier acte de foi est d’être dans la gratitude pour tout le processus, avant même qu’il ne soit dans votre vie. Je vous expliquerai comment faire cela plus tard dans le chapitre 9.

L’intention, sous forme de pensées et d’émotions, agit sur la matière et contribue à l’influencer. Elle peut guérir, construire, créer, attirer, etc.

L’intention a un énorme pouvoir, c’est la première grande étape pour rendre réels les rêves, les besoins, les idées qui nous attirent. C’est un pouvoir énorme !

Certains phénomènes présentés comme des évidences, depuis des millénaires, dans des voies mystiques et spirituelles, commencent à être démontrés de manière scientifique, avec l’avènement de l’ère du quantique et des théories nouvelles sur la réalité. L’intention en fait partie, il y a de plus en plus de recherches sur le pouvoir de l’intention.

Quand j’étais plus jeune, je posais des intentions, parfois fluides et sans résistance intérieure de ma part, mais souvent perturbées par une petite voix qui me disait : « Cela ne va pas t’arriver. » Ou : « Rappelle-toi, tu n’as pas de chance. » Ou bien je me souvenais d’une expérience déplaisante du passé et je pensais qu’elle allait se reproduire à nouveau. J’étais dans la confusion entre le passé et le présent avec le futur. Rapidement je me suis rendu compte que mes intentions étaient souvent « polluées » par quantité de choses en moi.

Peu à peu, j’ai pris conscience que je prétendais créer avec une unique facette de moi, « la positive », « celle qui croit, qui a envie », et que je laissais de côté le reste de moi ; ce qui générait des luttes internes qui rendaient très difficile la manifestation de ce dont j’avais besoin.

Alors je me suis connectée à cette conscience et j’ai commencé à intégrer ma lumière, mais aussi mon ombre, dans le processus de création. Cela m’a fait passer à une autre vibration.

Je trouve que ce point est souvent oublié, j’en parlerai tout au long du livre, car un aspect essentiel de la science des miracles est la création depuis la totalité de ce que nous sommes. La fusion entre l’ombre et la lumière est un peu la pierre angulaire sur laquelle repose tout le processus.

Pour formuler nos intentions nous avons besoin de nous connecter à un espace neutre en nous. Certaines traditions l’appellent « le point zéro », c’est-à-dire un point où tout converge, dans lequel nous choisissons d’accueillir simultanément les aspects négatifs et positifs de nos expériences.

Quand nous entrons en contact avec les deux polarités en nous, en accueillant les charges négatives et positives, nous profitons de la puissance de deux extrêmes. Il y a énormément de puissance dans la lumière, mais aussi dans l’ombre. Puiser dans ces deux forces les annule et, d’un autre côté, crée une nouvelle force magnétique extraordinaire (une espèce de petit big bang) qui attirera dans votre vie tout ce dont vous avez besoin.

L’intégration des charges négatives est un processus puissant, car le point zéro est extrêmement magnétique. Quand nous nous connectons au point zéro, attirer des prototypes, des archétypes, se fait presque automatiquement.
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Je l’aborderai en détail plus tard, mais je peux déjà vous donner un aperçu.

Concrètement cela ressemble à : « Je choisis de créer une belle relation avec un homme ou une femme, même si jusqu’ici je n’ai eu que des relations difficiles. »

En fait, cela revient à créer cet espace de neutralité en nous en choisissant délibérément d’accueillir ce qui s’oppose, ce qui résiste, ce qui dit non. Généralement, toutes ces facettes dissonantes ont été créées dans notre passé et mettent la lumière en dessous ; les regarder, les traverser et les accueillir annule leur charge et crée ce puissant effet magnétique : c’est là que nous devenons notre intention.






LE POUVOIR DE LA MATÉRIALISATION

Nous avons parlé de la précipitation, une des plus grandes lois de création, et nous avons vu qu’elle se concrétise avec l’intention. Maintenant, j’aimerais vous parler brièvement de la matérialisation. Ces synonymes sont la confirmation, la cristallisation, l’incarnation ou encore la réalisation… c’est-à-dire qu’il s’agit de donner une forme physique à nos intentions. C’est l’énergie qui crée les mondes.

Les scientifiques se sont aperçus, il y a peu de temps, que ce qu’on appelle « matière » est composé à presque 99 % d’énergie. L’énergie de la conscience. Aussi, matérialiser, c’est donner forme à cette énergie, et les humains sont très forts pour cela. Nous sommes de véritables générateurs de matière, d’énergie. Nous sommes capables du plus grand et du plus beau miracle, celui de donner la vie ; cela se fait comme vous le savez, en fusionnant les polarités féminines et masculines, c’est une autre façon de connecter le point zéro. L’univers est formé d’infinies possibilités et c’est nous, à travers notre intention, notre conscience, qui matérialisons nos réalités.
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L’unique obstacle à la précipitation et ensuite à la matérialisation est notre monde intérieur, nos conditionnements. Ce sont surtout les sensations de ne pas avoir le droit et de ne pas mériter qui nous sortent de notre centre.

Comme je vous l’expliquais précédemment au sujet de mon programme de guérison des blessures émotionnelles, j’avais saisi l’idée, et dans ma tête tout était plus ou moins clair, même si mon idée n’existait pas dans la matière.

J’ai eu besoin de faire appel au pouvoir de matérialisation, pour donner forme à mon idée. Parfois cela peut être simple, car l’idée est si évidente qu’elle se crée toute seule. D’autres fois c’est plus compliqué et demande plus de moyens.

Dans mon cas, j’ai eu l’idée, et pour la matérialiser j’ai pris contact avec un coach, car je ne savais pas concrètement comment procéder, surtout au niveau technique. Cette personne m’a aidée à accoucher de mon idée.

Un élément très important que nous pouvons joindre à la matérialisation pour que celle-ci soit plus efficace, est la sensorialité. Ajouter nos 5 sens, ainsi que nos ressentis et nos émotions, appelle l’idée divine, les prototypes plus rapidement dans la matière. Concevoir une idée est un acte de l’esprit. Ce sont nos ressentis et émotions qui donnent corps, qui font descendre le potentiel divin pour l’incarner par la suite. Nos 5 sens, nos émotions et ressentis intérieurs donnent corps et permettent d’accélérer le processus.

Vous pouvez par exemple vouloir une voiture, vous avez l’idée, et cela peut rester mental. Mais si vous voulez booster le processus de création, imaginez-vous conduisant la voiture, visualisez les détails dans votre tête, ressentez la matière du volant, ressentez son odeur, écoutez le bruit qu’elle fait, les sensations de la conduite, le sentiment de liberté qu’elle vous procure, l’émotion de joie que vous aurez le premier jour en la conduisant… Plus vous utiliserez de sens et de ressentis, plus la matérialisation sera forte et rapide.

De même qu’il y a plusieurs étapes dans la science de la précipitation, il y a plusieurs étapes pour la matérialisation.


EXERCICE

INCARNER VOTRE IDÉE


Une fois que votre idée est claire, vous avez déjà en tête le prototype auquel vous aimeriez donner corps.

Fermez les yeux et visualisez l’idée déjà réalisée.

Ensuite, posez-vous les questions : « De quoi ai-je besoin pour rendre cette idée concrète ? De quels matériaux ? De quelles personnes pour m’accompagner ? De quelle technologie ? De quel budget ? Dans quel lieu ? À quelle date ? Etc. »

Vous pouvez ajouter la sensorialité pour mieux la matérialiser. Vous pouvez par exemple, s’il s’agit d’une maison, vous imaginer dans la cuisine en train de cuisiner, ressentir les odeurs qui s’en dégagent, le goût de votre plat, la joie de partager un repas avec les êtres chers dans votre maison…

Les pas suivants seront toutes les actions réalisables et massives dont vous avez besoin pour donner forme au projet.








LE POUVOIR DE LA DISSOLUTION

La troisième faculté de l’être humain que j’aimerais aborder ici est celle de la dissolution. Nous avons la capacité de créer, et cela fait partie de notre puissance, mais nous pouvons aussi dissoudre, ce qui n’est pas nous, ce qui nous limite et nous fait souffrir.

La dissolution est un pouvoir très puissant que nous avons besoin d’utiliser de plus en plus, surtout dans les moments que l’humanité est en train de vivre. Nous l’explorerons tout particulièrement dans la partie « Accueillir son ombre ».

J’entends souvent les personnes qui m’entourent, ou qui m’appellent pour des séances, ou qui viennent à mes stages, me dire : « J’aimerais créer cela » ou « J’aimerais trouver cela ». Et c’est normal, car nous aimerions que notre vie soit plus en paix, plus belle. Cependant, il est intéressant de savoir que ce qui nous empêche de manifester de nouvelles ou de meilleures choses dans nos vies, ce sont les fardeaux du passé que nous portons, nos conditionnements, etc. C’est là que le pouvoir de la dissolution prend toute sa valeur. Je crois que dans la science des miracles, la partie « dissolution » est celle que je préfère, car je sais que quand nous « dissolvons » en nous ce qui nous limite ou nous fait souffrir, les choses se font pratiquement toutes seules.

Dissoudre quoi ?

La souffrance, les blessures, les contrats d’âmes obsolètes, les relations toxiques, les dépendances, les peurs, les croyances, les visions limitantes sur nous-mêmes, sur les autres ou sur la vie, les blocages, l’héritage de souffrances… ou tout mécanisme, schéma qui limite, bride, restreint l’infini potentiel de l’être humain.
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Pouvons-nous vraiment dissoudre et transcender toutes nos souffrances ? Pour moi la réponse est oui, bien sûr, c’est un des buts de notre incarnation en tant qu’humain. J’entends parfois dire que « nous ne pouvons pas dépasser nos souffrances », qu’elles vont « toujours être là », mais que nous pouvons apprendre à vivre avec elles, ou les adoucir, ou encore les polir pour en faire une force. Oui, pourquoi pas, mais ce n’est pas ma vision des choses. Je crois et j’en ai fait l’expérience, à travers ma vie et aussi dans l’accompagnement de milliers des personnes depuis treize ans, que nous avons la possibilité de dissoudre ces poids du passé.

Il y a d’énormes cadeaux, des apprentissages à l’intérieur des valises héritées de notre passé : nous pouvons y puiser la sagesse, la puissance, l’amour qu’elles contiennent et les laisser partir.

Le fait d’identifier nos parties souffrantes et de s’ouvrir à un changement est déjà une étape fondamentale pour mettre de la lumière sur la souffrance et commencer à la dissoudre.




LE POUVOIR DE LA TRANSCENDANCE

Le dernier pouvoir que j’aimerais évoquer ici est celle de la transcendance. Il signifie qu’en créant ce que vous aimeriez voir arriver à votre vie, en le matérialisant ou en dissolvant ce qui vous empêche de le concrétiser, vous grandissez, vous évoluez, vous changez, vous vous transformez, vous vous métamorphosez, vous montez en conscience, vous réalisez votre véritable nature…

La matérialisation de vos projets devient une excuse pour vous connaître davantage, vous, les autres, le monde, l’univers.

À ce moment, votre projet est secondaire, le véritable projet c’est vous. Bien sûr, vous commencez par votre idée et au début vous ne vous rendez pas compte qu’un changement profond est en train de s’opérer en vous. C’est souvent avec le temps que vous pouvez apprécier et mesurer votre transformation.

Imaginez-vous comme un héros de légende qui, à travers les défis, les épreuves, les rencontres, l’accueil des difficultés, la traversée des obstacles, fait appel à d’infinies ressources (que, souvent, vous ne connaissez pas à l’avance), à sa créativité, à sa puissance… Cela vous sculpte, vous élève et vous fait transcender les matrices de limitation et de conditionnement si présentes dans notre société.

[image: ]

Après mon divorce, je me suis dit que je ne voulais pas seulement me remettre en couple, mais créer le couple sacré5. L’idée était belle et lumineuse. Cela me remplissait de joie de l’imaginer ; pourtant, j’étais très loin de pouvoir le vivre. C’est donc devenu mon projet secret. Je suis passée par toutes les étapes, depuis l’intention. Et en même temps, je me suis rendu compte que je portais d’innombrables peurs, blessures, croyances limitantes… et que j’avais besoin de faire appel à mon pouvoir de dissolution pour arriver à mon objectif. Cela a pris vingt ans de ma vie : j’ai fait des stages, des accompagnements, j’ai lu des livres, j’ai traversé beaucoup de mes souffrances du passé, j’ai fait face à mes limites, j’ai pleuré, tremblé… jusqu’à ce que je sois prête à attirer dans ma vie un homme qui avait la même envie, celle d’évoluer ensemble. Cela va faire bientôt neuf ans que nous avons emprunté ce chemin, cela n’a pas été facile, cela continue à ne pas l’être, et en même temps nous nous sommes beaucoup amusés. Et surtout, je suis devenue une autre personne, je ne ressemble que très peu à la femme qui, à 33 ans, a décidé de vivre le couple sacré. Je me suis transformée, transcendée, et je continue à le faire. Je ne sais pas si je vis aujourd’hui le couple sacré, mais cela y ressemble parfois. Mais finalement, cela n’a aucune importance maintenant, car j’ai l’impression que mon but était de faire le chemin de retour vers moi, de me découvrir, de devenir plus sage, plus aimante, plus compatissante.

La vie est le pouvoir de la transcendance en action, personne ne sort tel qu’il est entré dans ce jeu, et c’est cela qui le rend unique et magique.


CE QUE VOUS AVEZ BESOIN DE RETENIR


	Nous sommes capables d’enchanter consciemment notre quotidien et de le rendre magique.


	Nous sommes capables d’influencer, de changer et de transformer de manière définitive le monde qui nous entoure.


	Notre ADN n’est soumis à aucune limitation.


	Nous portons TOUS une conscience spirituelle énergétique et nous sommes connectés à une source intarissable d’amour, de force, d’énergie vitale, d’abondance, de prospérité, d’harmonie…


	Nous avons la capacité de précipiter des idées, des potentialités, des états… et de leur donner une forme dans la matière.


	Tout ce que nous souhaitons existe déjà, et attend le moment où nous serons prêts à le manifester.


	Nous pouvons dissoudre ce qui nous limite et nous fait souffrir.


	En créant ce que nous aimerions voir arriver à notre vie, en le matérialisant ou en dissolvant ce qui nous empêche de le concrétiser, nous grandissons, nous évoluons, nous changeons, nous nous métamorphosons, nous montons en conscience, nous réalisons notre véritable nature.
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